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La 148ème Expédition Missionnaire, que le Recteur Majeur enverra cette année le 24 
septembre du Valdocco, prend chaque fois plus de couleur et plus de diversité. Vingt 

et un salésiens du monde entier sont déjà prêts à partir. Trois d'entre eux sont 
des salésiens coadjuteurs et dix-huit sont prêtres ou clercs. Seize de ces salésiens 
missionnaires sont des stagiaires, dont la moyenne d'âge est 26,6 ans. Le plus 
jeune a vingt-deux ans ! Et un des prêtres salésiens a 61 ans ! Tout ceci est ma-
gnifique. Don Bosco sourit et se réjouit en voyant la croissance et le courage de 
ses fils. Parmi les destinations, trois ont une originalité particulière : deux sta-

giaires partiront pour le Japon, la terre de don Cimatti ; deux autres stagiaires, 
pour Yakutyia -  Sibérie, dans la Russie orientale, une des zones les plus froides du 

monde ; et deux autres - un prêtre et un coadjuteur perpétuel - seront membres de la pre-
mière présence salésienne en Malaysie, qui devient le 134ème pays où les salésiens sont présents. 
Tous prêts, pour aller partout, et pour toujours !  
C’est cela la Société de Saint François de Sales  
dont rêva Don Bosco et qu’il fonda ! Une Société missionnaire ! 

           P. Guillermo Basañes SDB    
Conseiller pour les missions   

Dans maints pays de l'hémisphère nord, juillet et août sont 
des temps de vacances pour les jeunes, mais aussi une   
grande opportunité pour le volontariat missionnaire. Les   
expériences dans la congrégation sont très riches et variées.  
Beaucoup de jeunes dédient quelques semaines, voire des 
mois, à différents services d'apostolat, d'animation, de     
volontariat ou d'expérience estivale, dans les différentes 
parties du monde. De la Slovaquie quelques jeunes vont en 
Ukraine, en Azerbaïdjan et en Sibérie ; de la Rép. Tchèque 
en Bulgarie ; de la Slovénie en Angola ; de Malte et        
d'Autriche en Inde; d'Italie en Egypte, d'Espagne au Maroc, 
des Etats Unis au Mexique.  
Mais surtout, c’est au sein de chaque pays que se déroulent des activités les plus diverses, comme les oratoires 
estivaux : en Italie fleurissent les « été des jeunes », en Australie les camps « Cagliero », au Brésil 
« Boscolandia ». D’autres initiatives sont plus missionnaires, comme les « semaines missionnaires » ou GAM 
(Groupes d'Action Missionnaire) à Sao Paulo ; la JMS (Jeunesse Missionnaire Salésienne) en Uruguay ; les GRUMI 
(Groupes Missionnaires) en Colombie ; dans la R.D. du Congo sont actifs les « Groupes Missionnaires » qui, pendant 
les congés, vont dans les zones rurales ; en Angola quelques centaines d'universitaires vont « faire la mission » 
dans les zones oubliées du pays. Et ainsi, nous pouvons parcourir toute la Congrégation : Inde, Vietnam, Nigéria, 
Ghana, Madagascar, Australie, Argentine, Équateur, Mexique, Venezuela… tous avec des expériences semblables.  
Et que font-ils ? Selon les contextes, le type d'activités varie. Il y a des activités d'oratoires journaliers, le        
renforcement scolaire, les activités de formation culturelle pour les jeunes : les groupes bibliques, la formation 
aux droits humains, l'éducation sanitaire, l'éducation affective et sexuelle, l'animation pastorale des groupes ; les 
ateliers d’artisanat, de théâtre, de danse, de musique, de championnats sportifs. Il y a des visites aux familles, où 
l’on prie ensemble, on lit un texte biblique et bénit la maison. 
Le bien que l'on fait dans ces missions est grand, mais il est encore plus grand dans les cœurs des jeunes mission-
naires, et provoque une explosion de bonheur qui les influence positivement dans leur projet de vie. Un jour,   
revenant d'une de ces missions avec 30 universitaires angolais, dans un endroit vraiment difficile – moustiques, 
chaleur, dormant au sol, sans confort hygiénique, la malaria, beaucoup de pauvreté – une des filles missionnaires, 
de bonne famille, de retour à la maison m'envoie un SMS : « Merci beaucoup, Père, de m'avoir fait connaître où est 
le vrai bonheur ». 
Heureuse mission pendant les vacances! 
                         P. Martín Lasarte, sdb 

Avec Don Bosco en vacances! 



  Intention Missionaire Salésien 

St Jean Paul II, durant son voyage historique à Saint Jacques de Compostelle 

(1982), avait dit : « J’adresse à toi, vieille Europe, un cri plein d’amour : reviens 

à toi, sois toi-même ! Redécouvre tes origines. Ravive tes racines ». Le Projet 

Europe des Salésiens de Don Bosco fait tout doucement son chemin sur la route 

de cet appel prophétique et missionnaire. Prions pour que ce chemin se renforce 

et porte du fruit, pour que les communautés salésiennes en Europe se renouvel-

lent dans la joie du charisme salésien et dans l’accueil mutuel des confrères. 

 
Témoignage de Sainteté Missionnaire Salésien 

P. Pierluigi Cameroni SDB, Postulateur Général pour les Causes des Saints 
  

Le Serviteur de Dieu, le Père Rodolfo Lunkenbein (1939-1976), a été tué dans la cour de la    

mission salésienne de Meruri (Brésil)  le 15 juillet 1975, pour avoir choisi de donner sa vie pour la 

défense des Indiens Bororo. Avec lui a été tué, le Serviteur de Dieu Simão Bororo (1937-1976), qui 

avait essayé de défendre le missionnaire. La devise sacerdotale que le Père Rodolfo avait choisie 

pour son ordination était « Je suis venu pour servir et donner la vie. » Dans sa dernière visite en 

Allemagne, en 1974, sa mère l'a supplié de faire attention, parce qu’on l’avait informée des 

risques que son fils pouvait prendre. Il a dit: « Maman, pourquoi t’inquiètes-tu ? Il n'y a rien de plus 

beau que de mourir pour la cause de Dieu. Cela serait mon rêve ". 

Après la formation à la 144ème expédition à Rome (2013), en arrivant sur ma terre de      
mission, j’avais de réelles difficultés à retrouver ma place et le sens même de ma      
présence. Une période de remise en question du sens même de ma vocation salésienne.  
La troisième rencontre des missionnaires du Projet Europe à Munich (2016), étant la 
toute première à laquelle je participais après Rome, m’a doublement marqué.  
D’abord, c’est là que j’ai vraiment compris que je participais à un projet qui dépasse 

mes projections et mes aspirations personnelles, un projet donc qui a son origine en 
l’Esprit Saint et qui a déjà porté beaucoup de fruits à travers d’autres confrères qui 
y ont répondu avec enthousiasme.  
Par ailleurs, à Munich, en soulignant le fait que, par rapport aux provinces qui 
nous accueillent, le Projet Europe n’est pas un projet en plus ou en parallèle, 
mais un souffle de renouveau du charisme salésien « avec » les confrères que 
nous rejoignons, un projet à construire ensemble avec eux.  Cela m’a libéré de 
la mauvaise conscience que je me faisais de n’avoir pas suffisamment à        
apporter à la France.  
Je pense que, dans notre province de FRB, le projet Europe a la chance de 

trouver un provincial qui y est très favorable, ouvert et qui anime avec son 
conseil dans une perspective des projets. Cela aussi a un impact positif no-
table sur notre insertion comme missionnaires venant d’ailleurs. Nous nous 
sentons, attendus, accueillis et accompagnés. 

Pour revenir à mon cas personnel, retenons que, dès mon arrivée, je 
fus nommé dans la communauté d’où sortait le nouveau provincial qui y était 
curé et directeur, et remplacé par un ancien vicaire provincial qui devenait 
curé et directeur de notre équipe. Ils m’ont progressivement préparé à pren-
dre le relais pour assumer la responsabilité de l’œuvre juste deux ans après.  

Le fait qu’à moi, un étranger africain, l’ex-vicaire provincial qui était 
directeur de la communauté et curé de la paroisse, me cédait le bâton, devenant un an durant, mon vicaire, 
avant de changer de communauté… tout cela a eu une grande force de témoignage et de conversion par rapport 
à moi-même, mais aussi face à la communauté paroissiale et aux collaborateurs laïcs qui ne pouvaient, à travers 
ce signe de confiance, qu’admirer l’amour fraternel et me faire à leur tour confiance.  

 
P. Christian Tshala Wika  

Congolais, missionnaire en France 

Pour les Salésiens en Europe 

Afin que le Projet Missionnaire Europe de la              

Congrégation donne des fruits abondants  

 “JE ME SENS ATTENDU, ACCUEILLI ET ACCOMPAGNÉ” 


